
Durant le premier trimestre de la saison 

sportive 2015-2016, je faisais circuler  mon 

intention dôemmener en sortie escalade et 

canyoning des orphelins de lôADOSM que 

des ados de notre section montagne-

escalade  du CSAM pourraient parrainer. 

Ma premi¯re bonne surprise f¾t de constater 

une adh®sion rapide des jeunes de notre 

section d¯s que je sollicitais la corde 

sensible de lôorphelinat. 

Lors de la premi¯re r®union, en d®cembre, 

cinq ados du club r®pondirent. C¹t® 

ADOSM, les enfants ne se connaissant pas 

entre eux, et les activit®s propos®es ®tant, 

r®put®es audacieuses, voire ¨ risque, le 

recrutement fut laborieux. La confiance 

venant avec la connaissance mutuelle, peu ¨ 

peu les volontariats se firent jour. Deux 

mois plus tard nous comptions cinq jeunes 

®galement pour lôADOSM. Mais huit places 

seulement ®taient disponibles. Un jeune de 

lôADOSM se retira, trop impressionn® par le 

vide. Il aura fallu d®finir des crit¯res pour 

s®lectionner les quatre du CSAM.  
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Les acteurs principaux 

Tous les acteurs eurent ¨ cîur de porter cette action, initi®e par le major Christian Peleau, 

d®tach® de la base navale de Toulon, pour lôoccasion. Tout dôabord, le CSAM, port® par sa 

pr®sidente le lieutenant de vaisseau Sibel Yecker et son directeur d®l®gu®, le ma´tre principal 

C®dric D®pr®s. Le conseil dôadministration des cercles, pr®sid® par monsieur le commissaire 

g®n®ral Jacques Bourrier, qui accorda une subvention tr¯s importante. Madame Brigitte de 

Jarnieu, pr®sidente locale de lôADOSM et madame Isabelle Rouls, assistante sociale. Et les 

ados eux-m°mes, bien entendu. 
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Nans ¨ la manîuvre, et Jessy, au Blavet, 

sous le regard attentif de Constance. 

Les dimanches de d®couverte 

Durant les pr®parations, lôesprit est donn®. 

Echange, technicit®, initiative, autonomie, prise 

de risque, bienveillance, responsabilit®, go¾t de 

lôeffort, autant de caract®ristiques qui seront 

favoris®es pour assurer de bonnes pratiques et 

une saine coh®sion. 

Les deux premiers dimanches du 20 mars et du 17 avril furent consacr®s ¨ 

lôescalade au rassurant secteur des Lierres du mont Faron ¨ Toulon (ci-

dessus), puis au secteur du Lac dans les gorges du Blavet au-dessus de 

Fr®jus. (ci-dessous). 

Trois sorties dominicales nous amen¯rent ¨ faire davantage 

connaissance. Elles furent b®n®fiques, tant sur le plan humain 

que sur le plan technique. Elles permirent de valider  le 

projet. Sôil fallut coordonner les choses, ce sont bien nos 

jeunes qui furent les acteurs de la bonne ambiance du groupe. 

Adrien en d®monstrateur et Killian en 

superviseur, au secteur du Lac, au Blavet, 

avec deux des plus jeunes. 



Ce dimanche 1er mai, les conditions m®t®orologiques d®grad®es nous emp°ch¯rent de maintenir la 
descente de canyon, pr®vue dans les Alpes-Maritimes  aux portes du parc du Mercantour. 
Côest au Coudon, ¨ La Valette, dont le profil vertigineux permet de longues et hautes descentes en 
rappel, que nous nous lancerons. 
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technique et coh®sion 

 

Apr¯s quelques crit¯res s®lectifs, seront du voyage en Corse :  
Du CSAM, Killian Bourgogne, Adrien Petrarca, Manon Pedrona et Constance Delandre, 
puis de lôADOSM, Florent Schneider, Jessy Clain, Nans LôHuiller et Tristan Ferrero. 

La premi¯re descente de 35 m 
p¾t se r®aliser avant la pluie. 
 
Elle f¾t s®lective et donna 
lôoccasion dô®motions 
verbalis®es par un ç je vais 
mourir è lanc® par un de nos 
jeunes qui, finalement, ne f¾t 
pas du voyage. 

Lôapr¯s-midi, la pluie nous rejoign´t. La bonne humeur probablement, la conscience dôavoir accompli 
un acte de courage aussi, en tous cas dôaucun ne se plaign´t r®ellement, ni m°me Jessie v°tu dôun seul 
tee-shirt, pur coton, bien mouill®.  
Ce f¾t lôun des moments o½ je me dis que la combattivit® de notre jeunesse reste pr®sente et que 
lôavenir est plein dôespoir.  
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Apr¯s avoir rassur® les parents, une 

derni¯re mise au point et une carte 

dôidentit® r®cup®r®e in extremis par  

Constance nous nous dirigeons au 

port Marchand de Toulon. 

Lôin®vitable file dôattente dôune 

bonne heure et demi nous fait 

embarquer, ¨ bord du Mega 

Andr®a, de la cie Corsica Ferry, 

peu avant lôappareillage de 20h00. 

R®partis en 3 cabines, en gentlemen, 

nous d®cidons de laisser la cabine 

ç luxe è aux deux demoiselles alors 

que les quatre  gar­ons sôempilent 

sur le gaillard dôavant, puis 

Christian avec les deux plus jeunes 

dans le dernier poste. 

De gauche ¨ droite : Adrien, Killian, Tristan, Jessie, 

Constance, Manon, Christian et devant Nans et Florent. 

ç Poste de bande è ¨ lôappareillage, 

le Faron en arri¯re plan. 

Jour 1, le vendredi 24 juin 2016  



Le soir, Tristan, Constance et Jessy viennent 

me tenir compagnie pendant que, d®j¨, je 

travaille le pr®sent journal. 

Tristan, refusant une invitation ¨ danser de la 

professionnelle du bord, je dus me sacrifier. 

Pendant ce temps, Killian et Adrien 

d®vor¯rent un match de foot retransmis ¨ la 

t®l®, dans une large coursive, cô®tait la coupe 

dôEurope. 

Alors que Nans et Florent, surveill®s par 

Manon, d®pensent leur dollars aux jeux. 

Spontan®ment, chacun se manifestait ¨ moi de 

temps ¨ autre, ce sont des enfants prudents. 
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Nuit du 23 au 24 juin ¨ bord du Mega Andr®a 

 

Lôaccostage ®tant pr®vu ¨ 06h00, nous calons les 
r®veils ¨ 05h45 et m°me 05h50 avec Florent, tr¯s 
pr®cautionneux. Je donne rendez-vous ¨ tous ¨ 
06h00. Je suis r®veill® par une diffusion g®n®rale 
donn®e par une italienne ¨ lôaccent oriental dont je 
comprends encore mieux son anglais que son 
fran­ais. Mon t®l®phone affiche 03h45. Je reste 
donc au lit et ne r®veille pas les deux petits de la 
cabine. N®anmoins les diffusions sôencha´nent , 
jusquô¨ ce que lôon frappe ¨ la porte. V°tu dôune 
serviette en guise de pagne je vais ouvrir. Et l¨, 
mes ados, large sourire aux l¯vres me d®clarent 
ç tu nous avais dit six heures, on est l¨ ! è Je ne 
sais par quel passe-passe technologique, dans la 
nuit, mon smartphone-r®veil passa du fuseau 
horaire bravo (heure dô®t®) au fuseau zulu; 
affichant 4h il ®tait en r®alit® 6h. Branlebas de 
combat, finalement pour rien, puisque nous avons 
d®barqu® ¨ 07h. 



Lôaccueil au g´te auberge du col de Bavella est chaleureux. 

La famille Grimaldi , qui tient lô®tablissement depuis 1936, 

et pour la troisi¯me g®n®ration, est arrangeante et trouvera 

des solutions ¨ toutes nos demandes. 

Bien que la pension compl¯te comprenne un pique-nique au 

d®jeuner, ils accueillent ¨ table avec un bon repas. 

Tr¯s vite nous sympathisons avec lô®quipe de serveurs 

SouSSou, Alexandre et Mathieu, le beau gosse de Plouay, 

selon Constance. 

Plouay pr¯s de Lorient dans le Morbihan. 

Accostage ¨ Bastia ¨ 07h00. 

D®part en v®hicule 07h15. 

¨ la sortie de Bastia, arr°t petit-

d®jeuner dans une boulangerie 

face ¨ la mer. 

Arriv®e au g´te auberge de 

Bavella ¨ 10h45. 

Jour 2, le samedi 25 juin 2016, arriv®e ¨ Bastia et au g´te 

Notre Dame des Neiges pleine de 
mis®ricorde deviendra notre point de 
passage  quotidien pour lôacc¯s aux 
sites dôescalade. 



En fin dôapr¯s-midi montage du 

bivouac, comme convenu, pour la 

premi¯re nuit sous tente, le g´te ®tant 

complet.  

Nans et Florent d®couvrent les joies du 

montage de la tente sans lôavoir essay® 

avant.  

Manon innove les haubans, devenus 

ficelles dans sa bouche. 

Constance envahit la toile de Tristan et 

Jessy. 
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D®couverte des sensations 

granitiques des aiguilles de 

Bavella, au secteur ç ®cole è de 

Filetta et Marguerita, dans des 

cotations comprises entre 4a et 

6a. Le rocher adh¯re, les 

cotations ç en couenne è sont 

moins s®v¯res quô¨ Toulon, au 

grand bonheur des nos 

grimpeurs. 

 

 

Puis,  escalade sur granit 

Et bivouac pr¯s de la 
chapelle Sainte-Marie 

Comme de bien entendu, alors que Christian sõisole pour laisser un peu dõair 
au groupe qui se constitue, une nuit ¨ la belle ®toile au pied de la chapelle 
de Notre Dame des Neiges est vite envisag®e.  
Et comme de bien entendu vers minuit le froid rapatrie chacun dans sa 
tente, non sans amener quelques frayeurs ¨ Constance qui prit le doux 
ronflement de Killian pour une b°te qui creuse, genre un gros un sanglier.  

Heureusement, lôun apr¯s 
lôautre, apr¯s le montage du 
camp, nous pouvons profiter de 
lôunique douche collective du 
g´te. 
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Au cours de la journ®e,  nous 

encha´nerons descente en rappel, 

nîud auto-bloquant, et pour les plus 

f®rus, Adrien et Killian, pose de 

rappel. 

Les grimpeurs de lôADOSM op¯rent 

sous le contr¹le de ceux du CSAM. 

Jessy se montre spontan®ment ¨ son 

aise dans lôenvironnement sp®cifique. 

Manon et Constance le sont moins, 

mais adh¯rent volontiers. 

Constance devient le cam®raman du 

groupe, cam®ra Gopro, fix®e au 

casque. 

Tristan, pourtant peu sportif, assure 

bien. 

Les deux plus jeunes Florent et Nans 

suivent, sans toujours tout 

comprendre, ils sont dans la 

d®couverte. 

Jour 3, dimanche 26 juin, apprentissage ou r®vision ...  

Manon au milieu des  quatre mousquetaires de LôADOSM. 

Adrien en transpiration alors que Constance semble davantage dans lôinspiration. 



Comme il nous reste 
une heure en fin de 
journ®e je d®cide de 
leur faire un rappel 
guid®. Une tyrolienne 
sur laquelle on 
descend auto-frein®, 
avec une technique 
de descente en 
rappel. Bien entendu 
une fois la corde 
pos®e et tendue ¨ 
bloc avec un 
mouflage (palan de 
fortune), je r®alise la 
d®monstration, ¨ 
faible hauteur. Bien 
mõen a pris, en 
tendant la corde nous 
avons d®log® un bloc de 200 kg environ, sur lequel ®tait fix® la corde. Alert® par 
Jessy jõinterromps lõexercice. Ils auront compris le m®canisme, cõest lõessentiel.  

Mise en confiance par la prise de risque, ma´tris®. 

é des techniques de progression en canyon 


